
Complément à L’Érable 43(1) 2019
1

Les pages du 
jeune naturaliste ... et des moins 

jeunes

Isabelle PIERDOMENICO, Ecopédagogue au Centre Marie-Victorin

Mais au réveil il faut se nourrir, 
à peine debout c’est déjà la course !

VOICI EN PHOTOS L'OREILLARD ENDORMI QU'A DESSINÉ ROITELET

Photos : Jean-Louis Gathoye, Luc Malchair, Paul Michaux. 
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Les papillons nocturnes qui ont hiverné à l’état adulte, comme certains Nympha-
lidés (voir page 1 de cet article), les microlépidoptères Ypsolophidés ; certaines 
punaises comme la Nébuleuse (Rhaphigaster nebulosa), mais aussi :

1.   En plein ciel, bien haut : rien ! Les femelles 
Noctule et Pipistrelle de Nathusius qui ont migré 
plus au sud (parfois à plus de 1000 km ) trouvent 
davantage de ressources au sortir du gîte. Les 
mâles restés au pays doivent se contenter des 
insectes hivernant dans leur gîte (un arbre creux, 
ces espèces étant strictement forestières) ;

2.   Plus bas : « mouches à merde », comme Sca-
tophaga stercoraria ;

3.   Autour de la végétation : papillons nocturnes 
Noctuidés comme la Constante (Orthosia cerasi) 
et la Téniocampe ambiguë (Orthosia cruda) ;

4.   Au-dessus de l'eau : moustiques, papillons noc-
turnes comme la Découpure (Scoliopteryx libatrix - Géo-
métridé), l’Inconstante (Orthosia incerta – Noctuidé) ;

5.   Dans la végétation : papillons nocturnes 
Géometridés, comme l’Hibernie hâtive (Agriopis 
marginaria) et la Boarmie crépusculaire (Ectropis 
crepuscularia) ; la Noctuelle aréolée (Xylocampa 
areola – Noctuidé) ; les punaises comme la Nébu-
leuse (Rhaphigaster nebulosa) et certaines Miri-
dés (Deraeocoris lutescens) ; certaines araignées 
comme les Lycoses, Nuctenea umbratica (Ara-
néidé) et Marpissa muscosa (Salticidé), les jeunes 
abeilles solitaires comme l’Osmie cornue (Osmia 
cornuta) ou l’Osmie rousse (O. rufa) ; les chenilles 
de Noctuelles qui hivernent. 

6.   Au sol : pour le Grand Murin (Myotis myotis), 
spécialisé en Carabidés (Coléoptères) : Amara 
lunicollis (qui reste actif, même sous la neige) ; 
Elaphrus cupreus. 

QUE PEUVENT MANGER LES CHAUVES-SOURIS 
À LEUR SORTIE D'HIBERNATION ?
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Nuctenea umbratica Amara sp.

Rhaphigaster nebulosaScathophaga stercoraria Ectropis crepuscularia Osmia cornuta


